
 

 

Méditation-Prière-Dimanche 30.08.2020 

22e dimanche ordinaire 

Première Lecture :   Jérémie 20 7–9 

Psaume :   Psaume 63 2–6, 8–9 

Deuxième Lecture :   Romains 12 1–2 

Évangile :   Matthieu 16 21–27 

Quelle tendresse, quel désir, quelle fidélité divine et quelle clarification dans la 
liturgie de ce dimanche. 

Dans la première lecture nous sommes invités de partager le cri du cœur de 
Jérémie. 

Il nous parle d’un Dieu qui cherche à séduire sa créature. Cette soif d’amour donné 
de notre Dieu est tellement débordante et insistante de sorte à ce qu’il réussit sa 
séduction aimante.  

Non seulement Dieu séduit le prophète mais lui il ne montre aucune résistance, pas 
d’échappatoire. : « Je me suis laissé séduire. » 

Cette relation avec son Dieu prend une ampleur telle qu’elle devient en lui comme 
un feu irrésistible qui ne demande que réciprocité. 

Et à notre tour nous sommes invités tout à chacun de créer des relations fortes et 
vraies avec notre Dieu et de nous laisser séduire en prenant le temps, beaucoup de 
temps de le côtoyer en scrutant sa Parole, en la ruminant et en la laissant germer 
dans le silence de notre être. 

Et ce désir de Dieu pour sa créature est tellement puissant qu’il nous transforme à 
notre tour en désir et en soif. 

Dieu nous cherche avec un amour tellement puissant qu’il nous rend capable de le 
chercher à notre tour. 

Et ce psaume 62 (63) peut vraiment devenir le cri de notre cœur. 

 

 
 2 Ô Dieu, tu es mon Dieu et je te cherche. 
 Mon âme a soif de toi 
 et pour toi ma chair même se dessèche 
 comme une terre brûlée, épuisée, sans eau. 
 3 C’est pourquoi j’allais te voir à ton sanctuaire 
 pour contempler ta puissance et ta gloire. 
 
 4 Ta grâce est meilleure que la vie, 
 mes lèvres chanteront ta gloire. 
 5 Je veux te bénir tout au long de ma vie, 
 et les mains levées, invoquer ton Nom. 
 6 Mon âme s’en trouve rassasiée, grasse et moelleuse, 
 et mes lèvres joyeuses disent tes louanges. 
 
 7 Je pense à toi sur ma couche, 
 je médite sur toi tout au long des veilles. 



 8 Oui, tu es venu à mon aide, 
 et je crie ma joie à l’ombre de tes ailes. 
 9 Je te suis, je me serre contre toi, 
 et tu me prends de ta main. 
 

Et en ce moment des perturbations que nous vivons, la deuxième lecture est bien à 
propos. 
Il nous incite de nous détacher des formalismes et de nous attacher à l’essentiel, à 
ce qui est vrai. 
Cela fait maintenant des mois que nous parlons d’un monde différent d’après la 
crise. Et déjà Paul nous disait : » C’est le renouveau intérieur qui doit vous 
transformer. » 
Ce monde post crise ne sera que positivement différent si nous faisons en humanité 
un choix radical de l’amour, comme Jésus. 
Est-ce que nous optons pour cette transformation personnelle et collective ? 
 
Et nous dit Matthieu, cette transformation ne se fera qu’en marchant avec le Christ 
et en portant comme lui la croix qui est la nôtre. 
Ce renouveau ne se fera qu’en grandissant dans l’amour gratuit, solidaire et 
désintéressé jusqu’au bout de notre vie en durée et en profondeur. 
Embrasser, porter la réalité de notre vie, telle qu’elle est et non pas comme nous la 
rêvons, avec amour et confiance, fidèle à nos engagements, à nos vocations de vie. 
Que nos vies soient donneuses de Vie. 
 
Dora Lapière 

 

 


